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Un ex-commandant de
guerre à la tête du Kosovo

Ramush Haradinaj est parvenu à un accord
de coalition, après trois mois de blocage

11aura fallu près de trois mois
de négociations pour obtenir
un accord. Mais l'ancien com-

mandant de l'Armée de libération
du Kosovo (UCK),Ramush Hara-
dinaj, devrait bien devenir dans
les prochaines semaines le nou-
veau premier ministre de ce petit
pays des Balkans. Sa coalition re-
groupant les trois partis héritiers
de la guérilla nationaliste albano-
phone, qui a obtenu l'indépen-
dance de cette ancienne région
serbe après un conflit armé
en 1998-1999, est parvenue lundi
4 septembre à un accord avec la
petite Alliance pour l'avenir du
Kosovo (AAK)afin de se garantir
une majorité au Parlement.

Accusé de crimes de guerre par
la Serbie, M. Haradinaj a été inno-
centé à deux reprises par le Tribu-
nal pénal pour l'ex-Yougoslavie,
mais fait toujours l'objet de pour-
suites par Belgrade. Il a ainsi été
arrêté, en janvier, à l'aéroport de
Bâle-Mulhouse par la police fran-
çaise, en vertu d'un mandat d'ar-
rêt de la justice serbe, puis briève-
ment emprisonné, avant que la
justice française refuse finale-
ment son extradition en avril, au
nom de la stabilité de la région.
Cet épisode a renforcé la popula-
rité de ce dauphin de l'actuel pré-
sident du Kosovo et véritable
homme fort du pays, Hashim
Thaçi. Cet autre ancien comman-
dant de l'UCK devrait désormais
convoquer le Parlement dans les
prochains jours.

Lors des législatives du 12 juin,
la «coalition des guerriers Il d'Ha-
radinaj, telle qu'elle est nommée
dans le pays, avait obtenu 33,7%
des voix mais seulement 39 siè-
ges. Bien loin de la majorité de 61
sièges requise pour former un
gouvernement. Les deux autres
formations les plus importantes
du pays, le parti de gauche natio-
naliste Vetëvendosje (Autodéter-
mination) et la Ligue démocrati-

que du Kosovo (LDK)du premier
ministre sortant Isa Mustafa, hé-
ritière des indépendantistes « pa-
cifiques », avaient, elles, obtenu
32 et 29 sièges. Mais elles avaient
catégoriquement refusé de s'al-
lier avec M. Haradinaj. D'intermi-
nables négociations ont alors dé-
buté, sous l'œil inquiet des chan-
celleries occidentales qui sur-
veillent toujours de près ce pays
miné par la corruption et l'insta-
bilité depuis son indépendance
en 2008.

Débauchage
Après plusieurs rebondisse-
ments, M. Haradinaj a finalement
réussi à convaincre IMK, un petit
allié libéral de la LDK,de le soute-
nir. Son président, Behgjet Pacolli,
binational suisse, patron du con-
glomérat du bâtiment Mabetex,
considéré comme l'homme le
plus riche du Kosovo, devrait de-
venir vice-premier ministre, et
son parti obtenir cinq porte-
feuilles dans le gouvernement.
C'était visiblement le prix à payer
pour débaucher les quatre dépu-
tés de 1i\AKqui permettront, aux
côtés des représentants des mino·
rités, dont ceux de la liste serbe,
de former une majorité. {< Le pou-
voir dépendant de la Serbie va tuer
l'indépendance du pays », a immé-
diatement fustigé le leader de
Vetëvendosje, Albin Kurti, en as-
surant que le nouveau gouverne-
ment serait aux mains du prési-
dent serbe, Aleksandar Vucic.

En juin, celui-ci avait froide-
ment accueilli la victoire de
M. Haradinaj, en assurant qu'elle
allait créer {(beaucoup de problè-
mes ». Mais au cours de l'été, il a
semblé changer sa position, assu-
rant même que la Serbie serait
prête à faire un {(compromis» sur
la situation de son ancienne ré-
gion, dont Belgrade ne reconnaît
toujours pas l'indépendance. _
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